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VERS LES 
SOMMETS 

 
 

Périodique mensuel des 
Compagnons de l’Immaculée Conception 

 
MARS 2014   27èmeANNEE  N° 8 

 
TON MOT D’ORDRE : 

CHANGER DE VIE (LA SAINTE VIERGE A FATIMA) 
 
C’est le CAREME. Profite au maximum de ce TEMPS DE GRACE. Ecoute la précieuse 
consigne qu’a donné la Sainte Vierge à Fatima. Voici comment saint Paul nous invite à cette 
conversion : « L’heure est enfin venue de sortir de notre torpeur. Le salut est plus proche de 
nous qu’au temps où nous avons embrassé la foi. La nuit s’avance, le jour approche : dépouil-
lons-nous donc des œuvres des ténèbres, et revêtons les armes de la lumière... Revêtez-vous 
du Seigneur Jésus-Christ... ». (Rom. 13, 11... 14). 
 
NOUS AVONS BESOIN DE NOUS SECOUER, de « sortir de notre torpeur, de notre som-
meil » ! Qu’elle est pauvre notre foi dans les merveilles du Seigneur ! Nous ouvrons si peu 
notre cœur à cet éblouissement qui devrait être le nôtre devant la grandeur et la bonté infinies 
du Seigneur, les splendeurs de notre vie d’enfant de Dieu, de membre du Christ, devant le 
Mystère bouleversant de l’Eglise. La Lumière de la foi éclaire si peu les détails de notre vie ! 
Nous manifestons si peu dans nos pensées et dans nos actes la mentalité, l’esprit des Enfants 
de Dieu, des « créatures nouvelles » que nous sommes devenus par le baptême. 
 
Nous devons « nous dépouiller des œuvres de ténèbres », des œuvres de la nuit. Ces ténèbres, 
cette nuit, c’est le démon et tous les pièges qu’il nous tend sans cesse. C’est le péché, qui 
mine et détruit en nous la mentalité d’Enfant de Dieu. C’est notre orgueil par lequel nous 
usurpons la place du Seigneur. C’est l’égoïsme qui ferme notre cœur à Dieu et à nos frères et 
nous empêche de donner... 
 
Nous devons « revêtir les armes de la Lumière ». La Lumière de l’Evangile doit illuminer et 
transfigurer chacune de nos pensées, chacune de nos aspirations, chacun de nos actes. 
 
QUELLE TACHE IMMENSE ! Le CAREME nous assure des grâces exceptionnelles dans ce 
but. Si nous avons foi en Notre-Dame, quelle aide précieuse elle nous accordera en cette 
ANNEE pour la réalisation de son grand souhait ! 
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UNE BATAILLE DECISIVE 
 
Notre pire ennemi, c’est le péché. Lui seul peut vraiment détruire notre vie. C’est lui qui mine 
le monde, c’est lui qui a réduit l’humanité à l’état d’extrême déchéance où elle est tombée. 
Avec quel acharnement ne devons-nous pas lutter contre le péché ! C’est une des toutes 
grandes leçons que nous donne la vie de saint Dominique Savio. Il avait à peine 7 ans lorsqu’à 
l’occasion de sa première communion (faite exceptionnellement à cet âge), il notait parmi ses 
grandes résolutions, celle qu’on pourrait considérer comme sa devise : « J’aime mieux mourir 
que de commettre un seul péché ». Vers l’âge de 12 ans et demi, en cette fête solennelle (8 
décembre 1854) où le Pape proclamait le dogme de l’Immaculée Conception, il pria ainsi aux 
pieds de Notre-Dame : « Je suis votre enfant : faites-moi mourir plutôt que de permettre que 
je commette le moindre péché ». 
 
Le Seigneur ne cesse de nous inviter à nous écarter du chemin du péché pour nous engager 
résolument sur celui de la lumière et de l’amour. Il nous dit, comme autrefois aux Hébreux : 
« Ne fermez pas votre cœur comme au désert, comme au jour de tentation et de défi, où vos 
pères m’ont tenté et provoqué... Quarante ans leur génération m’a déçu, et j’ai dit : Ce peuple 
a le cœur égaré, il n’a pas connu mes chemins. Dans ma colère, j’en ai fait le serment : jamais 
ils n’entreront dans mon repos ». 
 
L’emprise du péché sur le monde dépasse, et de très loin, tout ce que le monde a connu 
précédemment. A quel point notre génération doit décevoir le Seigneur, toujours prêt cepen-
dant à pardonner dès qu’on se tourne vers Lui dans le repentir et la pénitence ! 
 
Un péché qui aujourd’hui cause les ravages les plus désastreux et avilit au plus haut point 
l’humanité, est le péché d’impureté. 
 
Quoi que beaucoup en disent, la pureté garde de nos jours tous ses droits. Ce qui, dans ce cas, 
était à condamner hier, reste mauvais, reste péché aujourd’hui. Nous avons affaire ici à une 
vertu essentielle, capitale pour l’homme et le chrétien en tant que condition indispensable du 
véritable amour. La foi ne fait que confirmer sur ce point ce que nous dit la raison, tout en 
situant cette vertu dans une autre optique tellement merveilleuse. Tout ce qui est opposé à la 
pureté détruit toujours l’amour à la racine en donnant libre cours aux plus bas instincts. Cela 
reste vrai. Cela restera toujours vrai. L’amour vrai est toujours pur parce qu’il est tendu vers 
le bien de l’autre, tandis que l’impur fait de l’autre sa propriété, un « objet » de son plaisir, 
une proie, une victime. Il n’y a d’ailleurs jamais aucun amour dans un péché ! Et l’Eglise a 
toujours affirmé et continue d’affirmer que tout péché, pleinement volontaire dans ce domaine 
de la pureté, est toujours très grave, péché mortel. 
 
A ce propos, le respect que nous nous devons à nous-mêmes et celui que nous devons aux 
autres exigent une grande décence dans le vêtement. Le Pape Pie XII déclarait : « Oh, si cer-
taines chrétiennes soupçonnaient les tentations et les chutes qu’elles causent chez les autres, 
par leurs toilettes et les familiarités auxquelles, dans leur légèreté, elles accordent si peu 
d’importance, elles s’épouvanteraient de leur responsabilité ». « Malheur au scandaleux, dit 
Jésus. Il vaudrait mieux pour lui qu’on lui attachât au cou une meule de moulin et qu’on le 
précipitât au fond de la mer » (Mat., 18). 
 
Le plus impérieux, le plus urgent : réformer nos idées, ramer à contre-courant, revenir ici à 
des idées saines, redécouvrir la nécessité de la pureté, de la modestie, de la décence, de ces 
vertus tellement méprisées de nos jours… On ne peut être vraiment chrétien qu’à ce prix ! 
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MONTEE VERS DIEU 
 
C’est Dieu qui fait toute ta vie. Elle perd tout sens sans Lui. En délaissant le Seigneur 
l’homme se coupe de ses racines mêmes : il perd toute consistance ; et si Dieu, en réponse, 
voulait l’abandonner, il retomberait même dans le néant. Tout homme qui veut réussir sa vie 
doit donc chercher à vivre vraiment avec le Seigneur. Donc à établir avec Lui un contact 
profond et vivant par la prière. 
 
Quant à nous, nous avons la chance inouïe d’être chrétiens. A ce titre, nous sommes appelés 
par le Seigneur à vivre dans une intimité merveilleuse et sublime avec Lui. 
 
Notre CAREME devrait être un stage de cette vie d’intimité avec le Seigneur, une montée 
résolue vers Lui. Ce n’est possible que si nous nous engageons résolument sur le chemin de la 
prière, des sacrements, de la Parole de Dieu. Ce devrait être notre effort fondamental en cette 
période privilégiée. Quelles magnifiques leçons sur le sujet nous donnent Dominique Savio, 
Laura Vicuna, Pier-Giorgio Frassati. Leur grand pôle d’attraction à tous les trois était l’Eu-
charistie ; leur joie souveraine la messe quotidienne. Mais que de moments dans la journée où 
ils se plongeaient à nouveau dans le Seigneur ! Ils y puisaient une force, une lumière, une joie, 
qui remplissaient tout leur temps, jusque dans les plus petits détails, de la présence lumineuse 
du Seigneur. Bien sûr, ils y croyaient tellement que cette prière, cet élan jaillissaient sponta-
nément à tout instant du plus profond de leur esprit et de leur cœur. 
 
Tu as absolument besoin de prier. Et de prier beaucoup. Parce que le Seigneur est et veut être 
le plus grand, le plus prestigieux de tous tes amis. Comme tu devrais être heureux et fier de 
cette amitié bouleversante ! Quelle allégresse devrait remplir ton cœur lorsque tu te tournes 
vers Lui et que Lui se penche avec une indicible bonté vers toi pour converser avec toi ! 
 
Tu as absolument besoin de prier beaucoup parce que Dieu est le Seigneur et le Maître tout-
puissant. Par toutes les fibres de ton être, tu es entre ses mains. Tout le déroulement de ta vie 
dépend de Lui. Il ne veut certes que ton plus grand bien à travers tout ; mais Il t’a créé libre et 
responsable. De ce fait, Il ne peut te faire profiter de ses bienfaits et te conduire ainsi sur le 
chemin de la vraie vie et de la joie que si tu acceptes de te tourner vers Lui à travers une prière 
authentique et de mettre en Lui ton espérance. 
 
Tu as besoin de beaucoup prier parce que tu es enfant de Dieu : ta dignité inouïe ! Tu as reçu 
en partage la vie même de Dieu, qui doit être entretenue en toi, qui doit grandir et rayonner. 
Or, cette vie est essentiellement un don gratuit de Dieu. C’est donc Lui seul qui peut 
l’entretenir et la faire grandir en toi. A quelle condition pourra-t-il le faire ? A la condition 
que tu t’ouvres à Lui dans la prière et que tu recoures avec foi aux moyens prodigieux qu’Il 
nous offre dans les sacrements et dans la Parole de Dieu. 
 
Tu dois donc faire de ce carême un temps de prière fervente et aussi un temps où tu 
t’efforceras de communier avec ardeur, de recourir avec ardeur au sacrement merveilleux de 
la Confession et de te mettre assidûment à l’écoute de la Parole de Dieu. 
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VA VERS TES FRERES 
 
De cette intimité de vie avec Dieu doit nécessairement jaillir un grand amour de tous tes frères 
humains. A ceux qui l’aiment, le Seigneur donne cette consigne : « Va vers tes frères ». Jésus 
n’hésite pas à nous dire : « C’est à ce signe-là que je vous reconnaîtrai comme mes disciples... 
Tout ce que vous avez fait au plus petit d’entre les miens, c’est à moi que vous l’avez fait » 
(Et c’est à prendre à la lettre…) Tu dois t’en souvenir d’une manière toute particulière 
pendant ce CAREME. 
 
Toute la vie de Dominique Savio rayonnait d’une intimité sublime avec le Seigneur, avec 
Jésus son grand Ami, avec Marie sa Maman. C’est avec Jésus et Notre-Dame qu’il allait à ses 
compagnons et à tous ses frères. Ainsi se dévouait-il à tous et cherchait-il de toutes ses forces 
à les conduire tous sur le chemin de la lumière et de la joie du Seigneur. Laura Vicuna puisa 
dans son immense amour du Seigneur la force d’offrir sa vie pour la conversion de sa maman 
(sacrifice qui fut accepté par Dieu) ; au collège des Sœurs Salésiennes, elle était toujours au 
service de tous. Pier-Giorgio Frassati, est allé soulager tant de misères dans les mansardes de 
Turin ; il a organisé tant d’activités pour divertir sainement ses compagnons de l’université et 
surtout pour les conduire sur le chemin du Seigneur. Je pense encore à tout cet amour 
fraternel, à toute cette serviabilité que manifestent souvent tant de jeunes, à l’occasion des 
camps et des retraites, à l’ardeur qui anime beaucoup d’entre eux pour porter la lumière du 
Christ à leurs frères dans leurs différents milieux. Et il est quelquefois si manifeste qu’il s’agit 
là pour eux d’un besoin qui jaillit de la profondeur de leur vie d’amitié avec le Christ et 
Notre-Dame. L’amitié qui les lie est tellement marquée, d’ailleurs, par ces amitiés 
fondamentales. 
 
Tu sais donc que ton amour de Dieu ne peut être sincère et vrai que dans la mesure où il 
débouche sur un amour vrai et généreux de tout ton prochain : les déclarations de Jésus sur ce 
thème ne permettent aucun doute. Mais, as-tu déjà réfléchi sérieusement à cette autre vérité 
tout aussi importante, à savoir que tu ne peux prétendre aimer vraiment tes frères humains que 
si tu aimes d’abord le Seigneur, si ta charité fraternelle jaillit de ta charité envers Dieu ? C’est 
que Dieu est, de par sa nature même, l’Amour. Si tu veux de l’eau, tu dois puiser, directement 
ou indirectement, à une source. Si tu veux de l’amour, tu dois le puiser nécessairement à la 
source de tout amour, qui est Dieu. Aussi, un « amour » qui ne prend pas sa source en Dieu, 
sera souvent terni par l’égoïsme. Et de toutes manières, il sera toujours bien superficiel, 
puisque, sans Dieu, nous sommes dans l’impossibilité absolue de porter aux autres les valeurs, 
les richesses fondamentales de la vie, tout ce qui seul peut assurer sa vraie réussite.  
 
Etre témoin du Christ, EVANGELISER ses frères est le sommet de l’amour. 
 
Tout cela n’est pas toujours facile. Heureusement, nous pouvons compter sur l’aide puissante 
de notre céleste Maman. Elle ne cesse de nous dire qu’elle veut nous conduire « sur le chemin 
de l’amour parfait » et qu’elle veut nous communiquer sa manière de voir les choses, sa 
manière de sentir, sa manière d’aimer. Puissions-nous donc nous mettre entièrement entre ses 
mains, dans son Cœur Immaculée ! 
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LE REMEDE DONT VOUS AVEZ BESOIN 
 
Un élément d’une importance extrême pour notre vie chrétienne est le SACREMENT DE 
PENITENCE. C’est vraiment un point crucial. Lorsque quelqu’un – fût-il Prêtre – ne se 
confesse pas, il est temps pour lui de se demander s’il est encore chrétien. La désertion de la 
confession est un des aspects les plus graves de la crise que traverse l’Eglise. Elle est à 
l’origine d’une profusion de sacrilèges, à la base de ce qu’une masse de chrétiens vivent d’une 
manière habituelle dans le péché et s’engouffrent dans l’abîme. Combien commettent des 
péchés mortels : manquements sans raison extrêmement graves à la Messe du dimanche, une 
masse de péchés commis contre la pureté, la modestie, tant d’injustices, de violations très 
graves du commandement de la charité... Et puis, sans se confesser, ils vont communier, 
commettant ainsi un des péchés les plus monstrueux qui puisse être : bafouer le Corps et le 
Sang du Christ, un péché dont saint Paul déclare : « Ils mangent et boivent leur propre 
condamnation ». L’Eglise ne cesse de rappeler que, lorsque quelqu’un a commis un péché 
mortel, il DOIT absolument se confesser avant de communier, même s’il avait déjà obtenu le 
pardon de Dieu par la « contrition parfaite ». 
 
 
 

 
UN CORDIAL MERCI à tous ceux qui nous ont fait parvenir une obole pour 

soutenir cette revue. 
 

 
 
 
Une exigence radicale, fondamentale du CAREME et de toute notre vie chrétienne : la 
pénitence, l’esprit de sacrifice, le renoncement, la mortification. Tu ne peux être chrétien que 
si – ni plus ni moins – tu t’engages résolument sur ce chemin. Il en est tant de nos jours, parmi 
ceux qui se disent chrétiens, qui n’ont plus la moindre notion de ces choses. Ils prétendent 
que, si Dieu a créé tant de bonnes choses, c’est pour que nous en profitions. (A voir dans quel 
sens !). Lorsqu’on leur parle des saints, de chrétiens qui se sont imposés tant de mortifi-
cations, comme les enfants de Fatima, comme Dominique Savio, Laura Vicuna..., comme 
cette personne qui, récemment, nous disait dans une lettre anonyme qu’elle s’imposait à 
certains jours un jeûne très rigoureux et qu’elle portait un cilice très douloureux, ils 
s’exclament : « Dieu ne demande pas tout ça ! ». 
 
Et cependant dans l’Evangile, les paroles de Jésus rendent un tout autre son : « Si vous ne 
faites pénitence, vous périrez tous... Si quelqu’un veut me suivre, il doit porter sa croix 
chaque jour... Celui qui n’est pas prêt à renoncer pour moi à tout, ne peut être mon disciple... 
Personne ne peut servir deux maîtres (Dieu et lui-même)... ». La Sainte Vierge elle aussi ne 
cesse de nous inviter à la pénitence, à la mortification. Tous les saints sans exception se sont 
engagés avec enthousiasme sur ce chemin, y trouvant d’ailleurs un grand surcroît de joie, 
conscients qu’ils étaient que, moyennant cette pénitence, ils vivaient authentiquement pour 
Dieu. 
 
Tout est donc d’une grande clarté. Ou bien tu t’engages résolument sur ce chemin, ou bien tu 
restes païen, même si tu te dis chrétien ! 
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CAMPS 
 

NOTRE DAME AUXILIATRICE 
DU 10 AU 31 JUILLET (pour les filles) 

 
SAINT JEAN BOSCO 

DU 1er AU 22 AOUT (pour les garçons) 
 

VIENS AVEC NOUS A 
 

SAINT BONNET LE CHATEAU 
 
Réserve dès maintenant dans les grandes vacances les dates indiquées. Ce camp sera des 
journées cent pour cent orientées vers le Ciel, où tous ne feront qu’un seul cœur et une seule 
âme, tous tendus vers un même idéal, partageant les mêmes joies et la même ferveur. 
 
 
 

LES COMPAGNONS DE L’IMMACULEE CONCEPTION. 
 
Ce sont des jeunes (garçons et filles) qui s’engagent sur les traces de Saint Dominique Savio, 
dont ils veulent imiter les traits caractéristiques : amitié fervente et généreuse pour Jésus et 
Marie, haine du péché, piété, joie, pureté, apostolat, fréquentation régulière et fréquente des 
sacrements de Pénitence et d’Eucharistie. 
 

QUI EST SAINT DOMINIQUE SAVIO ? 
 
Un élève de Don BOSCO, le TEMOIN PRIVILEGIE donné par l’Eglise aux jeunes comme 
chef de file pour les entraîner dans une vie de foi et d’amitié authentique envers Jésus et 
Marie. 
 

POUR ENTRER DANS CETTE COMPAGNIE ET RECEVOIR CETTE REVUE, 
 
il suffit de nous écrire en spécifiant nom et adresse complète (TRES LISIBLEMENT) et 
aussi, si possible : âge, profession, classe. 
 

SI TU VEUX T’ENGAGER PLUS GENEREUSEMENT, FAIS TA PROMESSE. 
 
Avertis-nous plusieurs semaines à l’avance. Nous te communiquerons aussitôt les 
renseignements utiles. Ne fais cette promesse, qui exige une préparation intense et 
généreuse, que si tu es bien décidé à la tenir jusqu’au bout. 
 
POUR TOUS RENSEIGNEMENTS, INSCRIPTIONS, NOUVELLES : 
ABBE JEAN GERARD  PRIEURE SAINT-PIERRE-JULIEN-EYMARD 

             F-38240 MEYLAN 


